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L’histoire du retour du Bouquetin ibérique 

au Parc national des Pyrénées se poursuit 
 

 
 
10 juillet 2014, sur les hauteurs de Cauterets, l’émotion est palpable : disparu depuis plus d’un siècle de 
la main de l’homme, le Bouquetin foule, à nouveau, le sol du Parc national des Pyrénées à l’occasion 
d’un premier lâcher. 
 
Mercredi 2 octobre 2024, l’histoire du Bouquetin ibérique au Parc national se poursuit avec un vingt-
deuxième lâcher sur un nouveau secteur, la vallée d’Aure.  
 
Cette nouvelle étape de ce programme de réintroduction d’une espèce sauvage mis en œuvre dans le 
cadre de la Stratégie nationale pour la Biodiversité et de la Charte du territoire du Parc national des 
Pyrénées, marque le début de la célébration de dix années de réintroduction du Bouquetin ibérique, à 
partager avec le plus grand nombre.   
 
 
 

Une aventure scientifique et humaine transfrontalière 
 
En 2014, après trente années d’études et de dialogue avec les partenaires, les premiers bouquetins 
ibériques sont relâchés au Parc national.  
 
Provenant du Parc national de Sierra de Guadarrama (Madrid), cent soixante-deux individus ont ainsi été 
amenés à fouler les espaces rocheux du Parc national des Pyrénées en trois secteurs distincts, créant 
trois noyaux de population destinés à se rejoindre à terme : Cauterets-Estaing (Hautes-Pyrénées), 
Gavarnie-Gèdre (Hautes-Pyrénées) et Accous (vallée d’Aspe – Pyrénées-Atlantiques).  
 
Ce programme apparait aujourd’hui comme une réussite. Et pourtant le chemin ne manqua pas 
d’embûches, de rebondissements et de très fortes contraintes. Entre les craintes du monde de la chasse 
en Espagne, rassuré par le classement du Bouquetin ibérique en tant qu’espèce protégée en France, les 
fortes exigences sanitaires afin d’éviter toute arrivée de maladie, et le choix des sites de lâchers, il fallut 
aux équipes du Parc national, une grande persévérance et une réelle expertise scientifique, de 
concertation et de terrain pour atteindre les objectifs d’un tel programme. 
 
 

Des indicateurs démographiques et sanitaires encourageants 
 
Dix ans après le premier lâcher, la population de cet ongulé emblématique est estimée à plus de 400 
animaux répartis en trois noyaux : Cauterets, site historique, avec environ 270 individus, Gavarnie-Gèdre 
avec 80 individus et Accous avec 60 individus. 
 

 Rapidement, le suivi des animaux relâchés, facilité par la pose de colliers émetteurs, a permis 
de constater le retour de leurs comportements naturels (déplacements, structure sociale et cycle 
biologique). 
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L’analyse de leurs déplacements permet de constater le peu de connexion, à ce jour, entre les trois 
noyaux de population. Seuls quelques mâles circulent entre la vallée d’Aspe et la vallée de Cauterets.  
 
Des migrations régulières de mâles sont aussi observées entre le secteur de Bué en vallée de Luz-Saint-
Sauveur et le secteur du Marcadau (Cauterets) et d’autre part, entre le Marcadau et le petit noyau 
espagnol d’individus de la vallée d’Ara (considéré comme un sous-groupe da la population de Cauterets) 
lors des périodes de reproduction. La population de la vallée de Gavarnie-Gèdre n’a pas d’échange pour 
l’instant avec le noyau de Cauterets. 
 

 
 
 

 Plus de 330 cabris sont nés entre 2015 et 2023 dont un certain nombre de naissances 
gémellaires, avec un taux de survie proche de 100%. Ce nombre de naissance est à mettre 
au regard du bon taux de reproduction des femelles (entre 0,4 et 0,9), exception faite sur le 
secteur de Luz-Gavarnie sans que l’on puisse en trouver une explication.  

 
 La veille sanitaire révèle une population en bonne santé. Des moyens importants sont mis en 

œuvre par le Parc national des Pyrénées afin de surveiller l’état de santé des bouquetins 
ibériques. 
 

Avant chaque réintroduction, les animaux capturés sont mis en quarantaine et bénéficient d’un suivi 
vétérinaire afin de détecter un éventuel état de méforme ou une pathologie incompatible avec leur venue 
sur le nouveau territoire.   
 
Après le lâcher, une veille sanitaire passive est réalisée sur les cadavres de bouquetins qui sont 
retrouvés. Les analyses réalisées par le laboratoire des Pyrénées et des Landes, permettent de 
déterminer les causes de la mort des animaux. A ce jour, seules des chutes et ensevelissements dans 
des avalanches ont été recensés. 
 
Enfin, une veille sanitaire active permet de connaître plus précisément l’état de santé au cours de la vie 
du bouquetin. Pour ce faire, plusieurs bouquetins sont capturés chaque année par les gardes-moniteurs 
du Parc national des Pyrénées. Endormi au fusil hypothermique sous la surveillance d’un vétérinaire, 
l’animal peut ainsi être examiné par ce spécialiste de l’espèce. L’état de santé constaté de l’animal est 
complété grâce à une prise de sang permettant des analyses complémentaires.  
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Le besoin de changer un collier permettant de suivre les déplacements de l’ongulé ou la volonté de 
suivre l’état sanitaire d’un noyau de population, sont autant de raisons de réaliser ce protocole.  
 
Le suivi des ongulés ainsi réalisé annuellement par le Parc national a permis de constater le très  
bon état sanitaire des animaux : les dix bouquetins capturés en 2023 étaient exempts de maladie. 
 
 

Mercredi 2 octobre 2024, l’histoire se poursuit 
 
Afin de favoriser la colonisation de l’ensemble du territoire du Parc national des Pyrénées, de nouveaux 
lâchers de bouquetins interviendront à l’automne 2024 en vallée d’Aure. 
 
Le premier, mercredi 2 octobre 2024, permettra le relâché de cinq bouquetins originaires de Sierra de 
Guadarrama, sur la vallée de Couplan. Le choix de ce secteur proche de la Réserve naturelle nationale 
du Néouvielle, devrait permettre la colonisation de la partie Nord-Est du Parc national des Pyrénées et à 
moyen terme une fusion avec le noyau de Gavarnie-Gèdre. A beaucoup plus long terme une jonction 
avec les populations aranaise et ariégeoise est espérée. 
 
 
En vue d’une appropriation de la venue de cette nouvelle espèce par tous, des nombreuses réunions de 
concertation ont été menées à l’hiver 2023-2024, avec les élus et les représentants des agriculteurs et 
des chasseurs de la haute vallée d’Aure. S’en sont suivies des réunions publiques avec les habitants et 
le bouquetin est attendu avec impatience dans la vallée. 
 
Les noms des bouquetins  

Ils ont été choisis : 
 

- par les écoles d’Ancizan et de Vielle-Aure ayant travaillé sur le Bouquetin ibérique  
Femelles : Chouquette et Comète 
Mâles : Moka 

 
- le partenaire historique du programme de lâcher de Bouquetin ibérique, Electricité de France 

(EDF) : Arbizon (mâle) 
 

- en clin d’œil à la culture rugbystique du territoire avec TotoJO (mâle) en référence à Antoine 
Dupont 

 
 

L’avenir 
 
Bémol du programme, tous originaires de Sierra de Guadarrama, les bouquetins présents sur le territoire 
du Parc national présentent une diversité génétique faible. Cet état de fait les expose à un éventuel 
affaiblissement de leur immunité naturelle et de leur capacité à s’adapter aux changements globaux. 
Il sera donc nécessaire, à l’avenir, de procéder à des réintroductions de bouquetins ibériques issus 
d’autres secteurs espagnols pour enrichir leur diversité génétique. 
 
 

Le Bouquetin ibérique, une espèce qui attise l’intérêt pour le sauvage  
 
Dès le début du programme de réintroduction du Bouquetin ibérique, le Parc national a œuvré sur le 
territoire, afin de sensibiliser les acteurs locaux, les populations et le public scolaire, à l’histoire et à la 
présentation du Bouquetin.  
 

 L’appropriation du grand public a été immédiate pour cette espèce placide et peu craintive, qui se 
laisse observer facilement. Les visiteurs se pressent aux différents lâchers, qu’ils soient publics 
ou techniques. Un écotourisme d’observation du « bouquetin » se développe. De nombreuses 
animations sur le terrain ou en Maisons du Parc national sont proposées pour contribuer à cet 
engouement pour l’ongulé.  
 
 
 



 4 

 
 
 
Le grand public est régulièrement invité à participer activement à la réintroduction du bouquetin : 
 

 Parrainer l’arrivée d’un bouquetin 
Par un don défiscalisable (66%), le grand public soutient activement l’arrivée d’un animal. Quel que soit 
le montant, même modeste, cet apport permet d’acquérir de nouveaux animaux qui viennent conforter la 
population déjà en place. 
 

 Nommer les bouquetins  
Avant certains relâchés, le Parc national propose au grand public et/ ou aux écoles du territoire, de 
proposer des prénoms qui permettront d’identifier les bouquetins lors des suivis. 
 

 Transmettre les observations de bouquetins  
Désormais, en montagne, les randonneurs peuvent transmettre leurs observations de bouquetins en 
étant géolocalisés depuis leur smartphone en téléchargeant l’application « Bouquetin Pyrénées ».  

 
Cette application de sciences participatives est d’autant plus importante que le suivi des animaux permet 
de :  

 retrouver des animaux réintroduits une fois que les colliers GPS arrêtent de fonctionner ;  

 avoir des informations sur la présence de l’espèce dans le massif pyrénéen là où on ne la 
cherche pas forcément ;  

 bénéficier d’images qui nous permettent d’avoir une meilleure idée de l’état de santé des 
animaux et de la reproduction des femelles. 

 
Développée par le Parc naturel régional des Pyrénées ariégeoises, elle est aujourd’hui disponible via 
Google play et, dès 2025, sur l’Apple store. 
 
 
 

 Tous les élèves des écoles, collèges et lycées de la vallée de Luz-Saint-Sauveur, de la vallée de 
Cauterets et la vallée d’Aspe ont pu bénéficier d’un important programme pédagogique axé sur la 
réintroduction du bouquetin. Plus de 1300 enfants ont été sensibilisés au bouquetin et à la 
biodiversité en général.  
Une malle pédagogique sur le Bouquetin ibérique et sur le programme de réintroduction a été 
réalisée par le Parc national des Pyrénées et le Parc naturel régional des Pyrénées ariègeoises, 
en collaboration avec le Réseau Education Pyrénées Vivantes. Une exposition mobile de cinq 
panneaux déroulants complète le dispositif.  
Ces supports pédagogiques sont utilisés lors des interventions dans les écoles mais également 
pour les animations grand public. 

  
En 2014 : 260 élèves assistent au lâcher de bouquetin à Cauterets 
En 2016 : 225 élèves assistent au lâcher de bouquetin à Gèdre 
En 2019 : 240 élèves assistent au lâcher de bouquetin à Accous 

 
En vue du lâcher du 2 octobre 2024, durant l’année scolaire 2023-2024, la plupart des élèves de la vallée 
d’Aure a suivi des projets pédagogiques ou ont bénéficié de séances d’animations dédiées au bouquetin 
afin de mieux connaitre cet animal qui avait disparu de leur vallée bien avant leur naissance et qui fera 
très prochainement son retour. 
Pour cela, les gardes-moniteurs ont mené des interventions portant sur la biologie et écologie de l'espèce 
puis sur le programme de réintroduction (pourquoi ? D'où viennent les animaux, la méthode et les outils 
de suivi) et enfin sur le suivi de la population : outils et méthode - cartographie, gps, appareil photo 
automatique, etc. 
 
 

10 ans, ça se fête ! 
 
Afin de fêter les 10 ans de ce programme, le territoire s’anime, depuis cet été, de temps forts gratuits et 
accessibles aux enfants comme aux adultes. 
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 Des ciné-débats ont rythmé l’été dans les Maisons du Parc national, cinémas du territoire et à la 
médiathèque de Pau. Deux documentaires au choix suivis d’interventions d’experts vous 
plongeront au cœur de la vie des bouquetins et du travail mené par le Parc national. 

 
 « Le bouquetin en cascade » de Jean-Paul CRAMPE (45mn) 

 
 « Ibex, dans les pas du bouquetin » de Guillaume COLLOMBET (52mn) 

 
 
 

 Une opération de recherche « Où est Lucky ? » 
 

Samedi 19 octobre 2024 (report le 26 octobre), le temps d’une journée, le Parc national propose au 
grand public d’aider les agents du Parc national à localiser deux bouquetins disparus.  
Une sortie sur le terrain pour les randonneurs, et des animations en Maisons du Parc national, ludiques 
et ouvertes à tous, seront proposées. La journée se clôturera dans les Maisons du Parc national avec la 
présentation des observations réalisées sur le terrain. 
Plus d’infos sur www.pyrenees-parcnational.fr  
 
 
 
 

Les partenaires du programme de réintroduction  
 

 Union européenne 
  Ministère français en charge de l’écologie 
  Ministère français en charge de la recherche 
  Direction régionale de l’environnement, de l’aménagement et du logement de l’Occitanie et de la 

Nouvelle Aquitaine 
  Commissariat à l’aménagement des Pyrénées 
  Région Occitanie 
  Région Nouvelle Aquitaine 
  Département des Pyrénées-Atlantiques 
  Département des Hautes Pyrénées 
  Parc national de la Sierra de Guadarrama 
  EDF 
  GMF 
  Parc Animalier des Pyrénées 
  Fondation PAL NATURE (parc zoologique situé dans le département de l'Allier) 
  The M Equipement 
  SAFRAN 
  Brasseurs-Unis 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Contact Presse : 
Caroline BAPT – chargée de mission Communication, service Valorisation des patrimoines et du territoire 
du Parc national  
caroline.bapt@pyrenees-parcnational.fr  
06 15 30 99 39 
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